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Discours de Jacques MERGY                                                                                                    

dimanche 19 Juillet  2020 

 

Président d’Honneur de l’A.C.I. de CAEN                                                                                                           

Ingénieur chargé de représentation et de communication 

 

                  Pour la commémoration de la Rafle du Vel d’Hiv les 16 et 17 juillet 1942. 

Journée Nationale à la mémoire des victimes des crimes racistes                                        

et antisémites  de l’Etat Français et d’hommage aux Justes de France 

 

Monsieur Philippe COURT Préfet du Calvados,                                                                                                   

Monsieur Joël BRUNEAU   Maire de Caen,                                                                                           

Madame Stéphanie YON-COURTIN  Députée Européenne,                                                                                                    

Madame Corinne FERET   Sénatrice du Calvados                                                                                                               

Madame Sonia DE LA PROVOTE Sénatrice du Calvados                                                                                                          

Madame Lynda LA HALLE Conseillère régionale à l’économie sociale et solidaire,                                

Lieutenant–Colonel Yves DALIBERT  Délégué Militaire Départemental,                                                                                                                             

Colonel Pierre EGRET Commandant du groupement départemental du Calvados et adjoint au 

Commandant de la région de gendarmerie de Normandie,                                                                         

Monsieur Olivier LE GOUESTRE Directeur Départemental de la Sécurité Publique,                                                                                                                               

Monsieur Thomas POUTY Directeur départemental de l’Office National des Anciens, 

Combattants et Victimes de Guerre du Calvados,                                                                                        

Monsieur Guy SAMAMA et Madame Laurence NGUYEN tous deux vice-présidents, 

représentant Jean Pierre LE BRUN Président de France –Israël,                                                                                        

Mesdames Messieurs les représentants des Autorités Civiles et Militaires,,                                             

Mesdames Messieurs les représentants des Autorités Religieuses,                                                                   

Mesdames Messieurs les Présidents des Associations des Déportés,                                                        

Mesdames Messieurs les Présidents d’Associations  et d’Institutions,                                                        

Mesdames Messieurs, 

 

Le Consistoire Central de France présidé par Joël MERGUI demande, comme chaque année,                  

aux présidents des communautés israélites, d’élaborer une allocution commémorant la Rafle 

du Vélodrome d’Hiver à Paris en 1942, considérant ce devoir de mémoire comme une des 

priorités absolues. 

Un projet de discours nous a été présenté mais, nous pouvons l’adapter à notre région de 

Normandie. 
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Voici mon discours pour la communauté Israélite de Caen. 

En cette année 2020, la période de confinement a permis de découvrir ou de redécouvrir  

d’autres valeurs, comme l’empathie, c’est-à-dire la capacité de s’identifier à autrui pour la 

compréhension de ses sentiments et de ses émotions, et d’autre part,  la sauvegarde de la vie.  

Par ordre d’antériorité, en cette journée vouée au souvenir, je veux  aussi souligner combien 

l’œuvre des Justes est à la fois un exemple d’humanisme et de courage pour braver les diktats 

du pouvoir en place, au péril de leur vie, car comme le disait Albert Einstein : 

             « Ne fais jamais rien contre ta conscience, même si l’Etat te le demande » 

 et je cite encore Albert Einstein pour qui : 

  «  Le monde ne sera pas détruit par ceux qui font le mal,                                                                       

mais par ceux qui le regardent sans rien faire » 

Je rappelle enfin que c’est le 19 août 1953 à Jérusalem qu’a été créé le « Yad Vachem » une 

institution commémorant les martyrs de la Shoah, en hommage à tous les Justes, véritables 

acteurs, souvent ignorés, ils sont des héros, dignes de reconnaissance. Ceci fait écho aux 

propos de notre Président de la République Emmanuel MACRON, en ce début d’année, 22 

janvier 2020,  lorsqu’il se rendit en Israël invité par le  Président Réuven RIVLI, pour 

commémorer le  75ème  anniversaire de la libération des camps de concentration  d’Auschwitz 

et de Birkenau. Il déclara: 

 « je suis venu POUR  Israël, POUR ce que représente dans votre pays la mémoire de la 

Shoah, venu POUR porter avec vous, l’appel de Yad Vashem, un APPEL UNIVERSEL plus 

IMPORTANT QUE JAMAIS , aux côtés des survivants, des fils et des filles de déportés 

des Justes et des témoins » . 

Et maintenant, je vais aborder sans tarder, les sombres et effroyables journées des 16 et 17 

juillet 1942, soit  jeudi  vendredi au souvenir tragique, qui vit l’arrestation de 13152 juifs : 

hommes, femmes, enfants, vieillards, invalides, mourants, répartis ainsi : 

• 4992 personnes transportées ce même jour directement à Drancy, au N-E de Paris 

• et  8160 personnes, soit 4115 enfants, 2916 femmes, et 1129 hommes, au Vélodrome 

d’Hiver, ce haut lieu des grands spectacles sportifs d’avant-guerre, durant quatre 

jours, par une chaleur accablante, sans eau potable,  sans nourriture, sans aucune 

condition d’hygiène, sans aucune structure de couchage, avant de rejoindre les camps 

de Drancy, de Pithiviers à 80km de Paris, et de Beaune la Rolande à 19km de Pithiviers 

• ils furent tous déportés et gazés à Auschwitz. 

• Toutes ces arrestations sont l’œuvre du gouvernement Pierre LAVAL,   du commissaire 

général aux questions juives Louis DARQUIER DE PELLEPOIX et du  préfet René 

BOUSQUET. 

 

       J’ai eu cette semaine la pénible occasion de rencontrer des personnes, suite à 

l’inhumation des membres de leur famille, à Bayeux, à  Gacé, à Sainte Honorine des Pertes, 

pour ne citer qu’eux, et aujourd’hui, ici présent, le témoignage du Président de la 

communauté de Deauville, Monsieur Robert MONSONEGO, concernant  des membres de la 
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famille de son épouse Madame FRIDMANN. Ils  m’ont tous  relaté le destin funèbre dont ont 

été victimes leurs proches,  arrêtés et  conduits aussitôt au Vélodrome d’Hiver à Paris. 

Je rapporte ici, ce que Claude, la fille de Georges MENDEL alors âgée de 14 ans écrivit en 1944,  

dans une lettre à PETAIN, suite à l’assassinat de son père, ancien directeur de cabinet de 

Georges CLEMENCEAU, qui soutint avec ferveur le Général DE GAULLE, à savoir :  

 

           « Votre justice a passé et fait de moi une orpheline…Le nom que j’ai l’immense 

honneur de porter, vous l’aurez immortalisé ; grâce à vous, il brillera dans l’histoire   

comme un flambeau, car il n’évoquera ce nom, ni capitulation, ni trahison envers des 

alliés, ni soumission à l’ennemi, ni tous les mensonges d’une époque qui nous a fait 

tant de mal. Il servira d’exemple à la France et l’aidera à se retrouver, bientôt dans le 

chemin de l’honneur et de la dignité. »  

  

Comme le précisait notre Président du Consistoire Joël MERGUI, dans cette France où, selon 

un dicton yiddish «  même Dieu avait trouvé le Bonheur », les juifs n’étaient pour Eïchmann, 

Dannecker, Leguay et leurs suppôts, que des zombies qui n’avaient pas leur place dans ce 

monde. 

 

Pourquoi cette discrimination visant les personnes du fait de leur foi religieuse ?  

Pourquoi cette diabolisation du Juif ?  La réponse est évidente, elle représente un outil 

politique, et de propagande, le tenant pour responsable de toutes les fluctuations et 

catastrophes économiques,  financières, sociales, sanitaires et autres… 

    Je citerai de nouveau Albert Einstein, physicien allemand,  prix Nobel de physique en 1921, 

que l’Académie des Sciences en France refusa, parce que juif évidemment, ce qui lui sauva la 

vie, car il fut accueilli dès 1933 aux Etats Unis, fuyant ainsi le régime criminel nazi, et voici sa 

réflexion :     

                                                                                                                                                                      

« Il est plus facile de désintégrer un atome que d’enlever un préjugé » 

      

Et c’est là le drame, cette haine du juif, à la fois raciale et religieuse, ce parti pris délibéré, 

préconçu, élaborée sans jugement critique, car il faut bien une victime expiatoire, un bouc 

émissaire  dès que les événements tournent mal, cela s’appelle de l’ANTISEMITISME, et 

comme le rappelait le Président de la République Emmanuel MACRON, ce 22 janvier 2020 

dans la capitale de Jérusalem :  

 

      «  L’antisémitisme revient à chaque fois que les démocraties sont malades, que les 

crises sont là. Il ne concerne pas simplement les Juifs mais NOTRE DESTIN COMMUN, 

et pour ce qui est de la France, toute la République ». 

 

Au milieu de la pandémie du Covid-19, le 11 juin 2020, le président d’Israël Réuven RIVLI  au 

cours  d’une vidéoconférence s’adresse  aux dirigeants juifs américains, suite à l’assassinat de 

George Floyd, qui souleva des protestations de grande envergure, il leur rappelle  cette 

injonction :   
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  «  Nous devons être solidaire dans la lutte contre toutes les formes d’antisémitisme,                

Nous devons être solidaire dans la lutte contre toutes les formes de racisme, ce sont les 

deux facettes d’un même problème, et nous devons les combattre où qu’ils 

apparaissent ». 

 

       Et j’ajouterai, la nécessité d’arrêter cette haine attisée sur les réseaux sociaux, sur internet et 

les masses médias. Elle  pèse gravement sur nos consciences et façonne des mentalités  

d’expression exacerbée d’intolérance. A la manière du pasteur Martin Luther  King, 

malheureusement assassiné le 4 avril 1968, je voudrais avec sérénité formuler ce souhait :    

Qu’une ère NOUVELLE de FRATERNITE s’établisse POUR nos prochaines  générations, 

POUR justement VENIR  ACTIVER SOUVERAINEMENT, ce qui dont nous devrions cultiver 

avec ardeur et désintéressement, soit tout simplement…l’AMOUR du PROCHAIN. 

    


